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Contexte : Etude exploratoire sur les mammites sub-cliniques 

Le projet Arom’Adage1 réunit des fermes adhérentes au Civam Adage 35 autour d’une question commune :  

Comment traiter les mammites sub-cliniques chez la vache laitière à l’aide d’huiles essentielles  

en réduisant la consommation d’antibiotiques et les comptages leucocytaires ? 

Pour y répondre, les éleveurs constituent un groupe de travail et mettent en place des essais au sein de leurs 

exploitations. Entre 2014 et 2016, ils testent l’efficacité d’un traitement contre des mammites sub-cliniques 

sur 40 vaches, en deux phases d’expérimentation : 

 Mars 2015 - Août 2015 : 22 vaches réparties dans 6 exploitations du collectif ; 6 vaches de la ferme 

expérimentale de l’INRA de Mirecourt sont également traitées et suivies. 

 Novembre 2015 - Mars 2016 : 12 vaches réparties dans 5 exploitations du collectif. 

 

Le groupe a choisi une question de travail ambitieuse (réduire les leucocytes chez les vaches avec des 

comptages élevés) dans une étude exploratoire, sans certitude de résultats. L’objectif est avant tout 

d’aborder un sujet complexe (les leucocytes chez la vache laitière) au sein d’un groupe. Les éleveurs visent 

aussi à créer une dynamique collective, où chacun est acteur à travers ses essais. 

Le protocole testé est proposé par Michel Derval, aromatologue, formateur en aromathérapie. Les huiles 

essentielles sont choisies pour stimuler les défenses immunitaires et lutter contre les germes pathogènes 

dans la mamelle. Le traitement suivant est appliqué pendant 10 jours à raison d’une fois par jour :   

Huiles essentielles Zone d’application Nombre de sprays 

Cinnamomum zeylanicum écorce 
(avec 2 dixièmes d’huile végétale) 

Ombilic 1 

Elettaria cardamomum (semences) Grassets 2 de chaque côté 

Daucus carotta (semences cultivées) Lunules des pattes arrière 1 sur chaque côté 

                                                           
1 Projet coordonné par le Civam Adage 35 et cofinancé par la région Bretagne, le département d’Ille et Vilaine et la 
laiterie Triballat-Noyal sur la période 2014-2017. 
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Pour participer aux essais, les animaux ont été sélectionné sur les caractéristiques suivantes : 

 Présenter deux comptages cellulaires supérieurs à la valeur 400 000. Ce seuil a été réduit à 300 000 

pour la deuxième période d’essais. 

 Ne pas avoir reçu de traitement (allopathie, aromathérapie,…) le mois précédent le début des essais. 

Les animaux ont été suivi pendant trois mois, au cours desquels les prélèvements suivants ont été réalisé : 

 Deux bactériologies du lait : la 1ière avant le début du traitement et la 2ième 60 jours plus tard. Afin 

d’éviter la pise en compte de réinfections, cette durée a été raccourcie à 30 jours pour la deuxième 

période d’essais. 

 7 analyses leucocytaires du lait : La 1ière avant le début du traitement puis deux par mois pendant les 

3 mois des essais (à environ 15 jours d’intervalle). 

La 1ière année, les prélèvements ont été effectués sur du lait de mélange des 4 quartiers. L’année suivante, 

seul le quartier infecté a été prélevé (déterminé par comptage cellulaire ou leucocytest au préalable). 

 

 

 

 

 

Résultats des comptages leucocytaires : Réduction pour 4 vaches 

Les animaux ont été regroupés en 3 catégories selon l’évolution de leurs taux cellulaires au cours des trois 

mois suivant le premier jour d’application du protocole (J0) :  

• 27 vaches (68%) ont obtenu des taux variables ne 

descendant jamais en dessous du seuil des 300 000 

cellules durant les 3 mois après J0 (en bleu). 

• 9 vaches (23%) ont obtenu des taux variables pouvant 

descendre en dessous du seuil des 300 000 cellules 

ponctuellement durant les 3 mois après J0 (en rouge). 

• 4 vaches (10%) possèdent deux comptages cellulaires 

successifs inférieurs à 300 000 à partir de la fin 

d’application du traitement (J10). Deux d’entre elles ont 

obtenu deux comptages cellulaires successifs inférieurs à 

200 000 cellules à partir de la fin d’application du 

traitement (en vert). 

27 
vaches

9 vaches

4 
vaches

Résultats des comptages 
leucocytaires pour les 40 vaches 
suivies sur la période 2015-2016

Sur les 40 vaches suivies, 4 vaches obtiennent des résultats satisfaisants. 

Ces animaux ont eu deux comptages cellulaires successifs inférieurs à 300 000 cellules dans les trois 

mois qui ont suivi l’application du traitement aux huiles essentielles testé. 
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Résultats bactériologiques : Disparition des germes pour 2 vaches 

Sur les 40 vaches suivies, seules 30 ont eu des analyses bactériologiques exploitables. L’évolution des 

populations bactériennes après traitements sont diverses : 

 

• 15 vaches (50%) ont conservé la même souche 

bactérienne entre la 1ière et la 2nd bactériologie (en 

bleu foncé).  

 

• 11 vaches ont été ré-infectées par un nouveau 

germe (germe supplémentaire, élimination d’une 

souche et réinfection par une autre, …). Cette 

catégorie est représentée sur le graphique par la 

somme des ensembles rouge et vert. 

 

• 2 vaches ne présentent pas de germe à la 1ière et à 

2nd bactériologie (en violet).  

 

•2 vaches ont éliminé la souche bactérienne présente 

dans leur quartier (en bleu clair). 

 

 

Sur les 30 animaux suivis, 11 germes ont été identifiées. Les bactéries prépondérantes sont des 

staphylocoques (Staphylococcus aureus ; 37% des cas à la première bactériologie ; 27% à la seconde) et des 

streptocoques (Streptococcus uberis et Streptococcus dysgalactiae).  

 

SCN : Staphylocoques à coagulase négative (SCN) ; Nb : nombre 

Nb   : Nombre 

0

2

4

6

8

10

12 Souches bactériennes présentes

Nb de vaches affectées initialement Nb de vaches affectées à la fin des essais

15 
vaches

6 
vaches

5 vaches

2 vaches

2 vaches

Résultats bactériologiques pour les 30 
vaches suivies sur la période 2015-2016

Dans l’échantillon, 2 vaches ont éliminés la souche bactérienne présente. Sur les 30 vaches suivies, 11 

souches de germes différentes ont été identifiées, avec Staphylococcus aureus en tête de file.  
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Combinaison des critères cellulaires et bactériologiques 

Les 4 vaches possédant deux comptages cellulaires successifs inférieurs à 300 000 au cours du suivi 

présentent des profils différents au niveau des analyses bactériologiques : élimination puis apparition d’une 

souche, absence de germes aux deux analyses, ou encore élimination d’un germe. Les deux vaches qui ont  

éliminé les germes initialement présents dans leur mamelle ont également eu deux comptages cellulaires 

successifs inférieurs à 300 000 au cours du suivi. La guérison basée sur un couplage de ces deux critères (2 

vaches, soit 6%) n’est pas comparable à celle obtenue par antibiothérapie (66% pour Djuricic, 2014).  

 

 

Des résultats proches de ceux d’une guérison spontanée 

Pour les comptages cellulaires, voici quelques études à titre d’exemple. 

Traitement Taux de guérison Source 

Antibiothérapie intramammaire 72% Van den Borne et al, 2010 

Aromathérapie* 37% Harlet, 2012 

Guérison spontanée 22% Van den Borne et al, 2010 

 

Pour les analyses bactériologiques, vous trouverez à nouveau quelques études à titre d’exemple ci-dessous. 

On observe que les résultats des deux traitements aux huiles essentielles présentés ci-dessus sont 

comparables à ceux de la guérison spontanée de l’étude de Van den Borne. 

Traitement Taux de guérison Source 

Antibiothérapie 75% Van den Borne et al, 2010 

Aromathérapie* 29% Harlet, 2012 

Aromathérapie** 20% Chorfi et al, 2012 

Guérison spontanée 28% Van den Borne et al, 2010 
 

* Dans l’étude issue de la thèse vétérinaire d’Harlet, un mélange de 3 huiles essentielles a été testé : 

Eucalyptus citriodora citronnellalifera, Mentha arvensis var piperascens et Thymus satureioides (CT borneol). 

** Dans l’étude issue de la publication de Chrofi et al, un mélange de 3 huiles essentielles a été testé : 

Entada gigalobium, Trachyspermum ammi et Cinnamomum cassia. 

 

Il est difficile de présenter une comparaison entre nos résultats et d’autres études. Effectivement, notre 

échantillon est de très petite taille et les modalités de prélèvements sont différentes pour les comptages 

cellulaires entre la 1ière et la 2ième d’essais. D’autre part, les types d’application ne sont pas comparables. A 

l’Adage, l’application est externe, alors que l’administration est intra mammaire pour les études 

allopathiques, où les antibiotiques sont également ciblés grâce à un antibiogramme. 
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Pistes d’amélioration de l’étude 

Les éléments suivants, non pris en compte dans l’étude, constituent des pistes pour expliquer les résultats :  

 Le seuil d’inclusion des vaches dans le protocole était de 400 000 à 300 000 cellules/mL. Or, le seuil 

physiologique est habituellement fixé à 150 000 pour les primipares et 200 000 pour les multipares 

(Deluyker et al, 2005 ; Van den Borne et al, 2010).  

 L’état des vaches étudié peut être considéré comme chronique (Persson et al, 2011). Les vaches avec 

des antécédents de troubles de santé mammaire et plus particulièrement des numérotations 

cellulaires hautes sont souvent celles qui possèdent le moins de chance de guérison (Remy, 2010). 

 Le pourcentage de guérison dépend de l’âge, du stade de lactation, de l’ancienneté et la sévérité de 

l’infection (avec plus de 2 CCSI élevés), de l’état de la mamelle (sphincters endommagés, lésions, 

nodules), des germes et le nombre de quartiers atteints (Remy, 2010 ; Mc Dougall, 2007).  

En prenant en compte un seuil plus faible pour traiter les vaches et en traitant suite à une augmentation 

récente des numérations cellulaires élevées (pas d’infection chronique), les vaches suivies auraient sans 

doute eu une meilleure chance de guérison. Plusieurs éléments cités ci-dessus n’ont pas été pris en compte 

dans notre étude et auraient pu nous fournir des éléments explicatifs supplémentaires. 

 

Conclusion 

Le protocole testé pour les mammites sub-cliniques n’a pas répondu aux attentes des éleveurs : ni au niveau 

de la réduction des comptages leucocytaire (4 vaches avec des résultats satisfaisants), ni au niveau des 

infections bactériennes (2 vaches avec des résultats satisfaisants). Effectivement, ces résultats sont 

équivalents à ceux de la guérison spontanée. Les mauvais résultats de guérison bactériologique peuvent 

entre autres s’expliquer par une proportion importante de germes difficile à éliminer (Erskine et al, 2003). 

L’échec thérapeutique de ce protocole survient après huit années de pratiques de l’aromathérapie dans les 

fermes du Civam Adage 35 pendant lesquelles de bons résultats ont été observés sur un grand nombre de 

pathologies. Les données recueillies en 2016 dans 28 élevages de l’ADAGE appuient ce constat (.  

Les vaches aux comptages cellulaires élevées peuvent être à l’origine de pénalités importantes dans les 

élevages. Il est indispensable de continuer à chercher des solutions efficaces qui ne relèvent pas de 

l’antibiothérapie pour pouvoir proposer des alternatives aux éleveurs. Dans le cas d’autres essais, un suivi de 

vaches présentant un bon pronostic permettrait de maximiser les chances de réussite et ne pas s’obstiner 

sur des cas incurables. Les critères suivants pourront être pris en compte (Remy, 2010): 

 Une infection récente (2 comptages cellulaires mensuels supérieurs à 300 000) 

 Vache de moins de 5 ans 

 Absence de nodule, de lésion ou de sphincter endommagé 

 Seulement un voire deux quartiers atteints et de préférence les antérieurs 

 Staphylocoques à coagulases négatives et les streptocoques autres qu’uberis.  
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Poursuite d’essais en 2017 : Confirmation des résultats des années passées 

De nouveaux essais ont été menés lors de la troisième série d’essais du projet Arôm’Adage. Suite aux 

enseignements des deux premières années, l’étude a été reconduite avec quelques ajustements. En 2017, 

les animaux sont suivis pendant trois mois, les méthodes de prélèvements et d’analyses sont identiques à 

ceux de la deuxième année d’essais (2016). Au total, 19 vaches sont suivies dans 10 fermes.  

 

Les animaux sont sélectionnés sur des caractéristiques supplémentaires : 

 Une infection récente (seulement 2 comptages cellulaires mensuels supérieurs à 300 000) 

 Pas d’antécédents de troubles de santé mammaire (pas de mammite dans la lactation en cours) 

Un nouveau protocole est testé :   

Huiles essentielles Zone d’application Nombre de sprays 

Cinnamomum zeylanicum écorce 
(avec 2 dixièmes d’huile végétale) 

A l’attache de la queue  
(soir) 

1 

Ravensara anisata écorce Ombilic (matin) 2 

Pinus ponderosa Ombilic (soir) 2 

 

 

Résultats des comptages leucocytaires : Pas de réduction durable dans l’échantillon 

Parmi les 19 animaux suivis, 15 ont des résultats exploitables. On distingue deux catégories selon l’évolution 

de leurs taux cellulaires au cours des trois mois suivant le premier jour d’application du protocole (J0). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sur les 19 vaches suivies, aucune ne réduit durablement ses comptages cellulaires après application du 

protocole. La majorité des vaches affichent des comptages cellulaires variables au cours du suivi.  
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Résultats bactériologiques : Pas d’élimination des germes dans l’échantillon 

Sur les 19 vaches suivies, on trouve 9 germes. Les bactéries prépondérantes sont des staphylocoques 

chromogènes (de la famille des Staphylocoque à coagulas négative) et des staphylocoques dorés (aureus). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’évolution des populations bactériennes a le même profil que les années passées : 12 vaches ont conservé 

la même souche bactérienne entre la 1ière et la 2nd bactériologie.  

 

 

 

 

 

 

 

 

Dans l’échantillon, plusieurs vaches d’un même élevage présentent généralement toutes les mêmes germes.  

 

Comme les années passées, le staphylocoque doré (aureus) reste un germe majeur dans l’échantillon. 

Sur 19 vaches, aucune n’a éliminé un ou plusieurs germes au cours du suivi. 
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Les résultats présentés dans ce document proviennent d’une étude exploratoire menée par le Civam Adage 

35 (Agriculture Durable par l’Autonomie, la Gestion et l’Environnement). Cette association, composée 

d’éleveurs bovin aux systèmes économes en intrants, s’intéresse aux thérapies alternatives dans le cadre 

d’une approche globale de l’exploitation. Elle s’incrit dans une dynamique d’innovation et d’expérimentation 

dans les fermes volontaires.  

Cette étude a été conduite dans le cadre du projet Arom’Adage. Financé par la région Bretagne, la laiterie 

Triballat et le département d’Ille et Vilaine, ce projet se consacre aux huiles essentielles comme alternatives 

aux antibiotiques. 
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